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—  Tat  de  lâches,  c'est  un  enfant  du  sexe,  féminin...   Il  n'a  même  pas  de  mèche!.. 


^^     CHEZ     LES     AUTRES 


Je  viens  simplement  vous  serrer  la  main  en  passant. 


^     LE     WATMAN     ARTISTE 


Oh  !  quelle  merveille  !  ! 


—  Jouez-moi    la  Carmagnole 


^^     UN     PUR 


^^     LES     NOBLES     JEUX     DU     CIRQUE 
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Et  il  y  en  a  qui  se  plaignent  de   ramasser  des  pell 
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^^     LES     NOUVEAUTES     DE     LA     SAISON 


—  Ohl  je  fais  de  la  peinture  pour  m'amuser. 

—  Mais  ça  nous  amuse  aussi... 


—  Ne  le  contrariez  pas,  et  dites -lui  bien   qu'un   jour  il  aura  la  communication. 


•^^         MUSIQUE 


—  Ne  trouvez-vous  pas,  Maftre,  qu'elle  chante  dans  un  mouvement  dix  fois  trop  rapide. 

—  Tant  mieux...  On  pourra  se  coucher  plus  tôt. 
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p^     SERVICE    B'HIVER 


—  Ne  craignez  rien,  la  petite  mère,  je  suis  comme  la  bouillotte...  ^  me  laisse  froid. 
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g^^     TRENTE  ANS  APRÈS 
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—  Je  le  connais...  c'est  l'ancien  satyre  à  grand'mère 


^€     VOCATJON 


Nous  en  ferons  une  cuisinière, ...  eJle  a  le  cordon  bleu. 
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—  Lui  qui  rêvait  de  voir  son  nom  imprimé. 
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«  ...H  est  en  train  de  poser  sa  candidature...  i 


LES  PALMES     ^^ 


Vous  n'avez  pas  trop  chaud  avec  trois  pardessus? 
Gros  jaloux  ! 


^^     L'INVITÉ 


Il  est  très  mal  et  intransportable, 
-  Ah  !  c'est  ch.rmant.  nous  qui  l'avions  invité  pour  faire  le  quatrième  au  bridge. 


2 

< 
Q 
Z 

o 

:? 

u 

a 

z 

o 

u 


—  Voulez-vous  me  garder  mes  cheveux...,  vous  me  les  rendrez  à  Valence 


^^     LES  VICTIMES 


.^^     CONCOURS  DE  NATATION 


—  Course  de  fond...  Premier  prix. 
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^^     DERNIÈRES  PAROLES 


Oh!  dites-moi  les  dernières  patoles  de  mon  cher  mari? 
Je  vais  être  enfin  veuf! 


^^     CHARMANTE  SOIRÉE 
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-  Ne  blaguez  p.s  me,  cheveux,  mon  ami  ;   ils   valent  mieux  que  votre  perruque  en  peau 
de  fesse  ! 
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^€     LES  PROGRÈS  DE  L'AVIATION 


—  Serait-ce  là  ce  qu'on  appelle  le  «  vol  plané  »  ? 
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^^     UN    PHILOSOPHE 
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—  Que  veux-tu,  ma  pauvre  femme.,  c'est  tout  ce  qui  me  restait  à  mettre  au  clou  !. , 
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^^     LA    FEUILLE    DE    VIGNE 


Voyons,  Simone,  enlève  donc  ça  de  ta  bouche. 
Mais,  grand'mère...  elle  ne  vient  pas  d'un  musée. 
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^^     LA     VIE 


■—  Achetez  du  gui...  Ça  porte  bonheur 


A.     F.      â. 


^^     PRÉCAUTION 


—    Comme   cela,  vous  ne  ferez  plus  du  pied  à  ma  femme. 
L'ABONNÉ     ^^ 


—  Comment  vous  ne  quittez  pas  Paris,  cette  saison  ? 

—  ImpcssibJe...  J'ai  à  téléphoner. 


■^^    INQUIÉTUDE 


—   En  voilà  un  a  qui  j 


à  qui  ie   ne  confierais  pas  mon  enfant  pendant  neuf  mois  !. 


^^     L'AGENT    PUDIQUE 


—  Dites  donc,  vous  ne  pourriez  pas  tomber  d'une  façon  moins  incongrue  !. 
NATATION     ^^ 


—  Quelle  pitié  1...  Des  gens  qui  ne  font  pas   du   i5   mètres  à  l'heure  ! 
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Ton  papa?...  Il  est  parti  venger  ses  frères. 

C'est  loin  ? 

Non...  Au  café  d'en  face. 
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^€     DANS  LE  MÉTRO 


De  mon  temps,  les  hommes  étaient  plus  galants  I 
...Et  les  femmes,  plus  jeunes. 


z 

o 

h 

3 
< 
U 

ça 
a 


B  ja 


J»    e» 


i-  "O 


.s  c 

3    O 

tr  c 

c    . 

-  !2 

UJ  U 


^ 


0£ 

U 

X 

o 

3 
O 

oa 
u 

N 
UJ 

X 

o 


.^^     VIRTUOSES 
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—  Vois,  papa.  M  est  plus  fort  que  toi,  le  monsieur,  il  joue  sans    les  mains. 
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^^    A  LA  MER 


Oh  !  mon  Dieu  !  mon   mari  qui  se  noie  ! 

Mais  non.  .  11   n'a  de  l'eau  que  jusqu'au  genou. 
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—   C'est  pis  en  jouant  Mignon  que  tu  vas  décaler  ton  moteur. 
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^^     ORGUES  DE  BARBARIE 


^^     LE  SÉDUCTEUR 
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^«3     L'OPÉRATION    DU    TRÉPAN 


—  Et  maintenant,   si  vous  alliez  ne  pas  me  payer,  sous  prétexte  que  vous  êtes  trépané. 


^^     DE    FIL    EN    AIGUILLE 


—   On  ne  répond  pas...  Je  n'ai  plus  qu'à  raccrocher. 

Et  voilà  comment  le  téléphone  conduit  à  la  prostitution. 
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^^     LA  TENTATION  DE  SAINT-ANTOINE 


—   Non,  décidément...  je  résistf. 
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^€     L'OFFRE  ET   LA  DEMANDE 
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—  Et  j'ai  encore  plus  jeune. 
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^€     ACTE   DE   PROBITÉ 


—  Prenez  ces  20  francs...  A  moi,  il  me  reste  la  joie   d'avoir    pu  récompenser    un    honnêt* 
homme...  plus  80  francs. 
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Avoucz-le,  docteur,  il  est  perdu? 
Mais  non,  le  voilà. 


A.    F.    2. 
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^^     SUR  LE  SABLE 


—  Voilà  un  garçon  qui  a  bien  mauvais  genre. 
—   C'est  vrai,  il  a  le  genre  féminin   ! 


ttl 

> 

ce: 
ta 


^i 

v> 

:  o 

■J 

r-    > 

■i 

W  ,« 

(o 

•M 

«£  -a 

ii 

> 

«  T3 

"*  C 

M      O 

*»  Ê 

oo 


^ 


t- 
h 

< 

U) 

3 

o: 


i  5  E 

Ê  "  . 

« 

I    «  I 


v^v 


—   Le  coffre  est  fermé,  le   ventre  e;t  ouvert...   c  est  là  qu'était  l'argent. 


^^     SHERLOCK   HOLMES 


^^  LES  VICTIMES 
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L'ouvreuse,    insistant.  —  Monsieur  devrait  bien  se  décider  pour  les  souliers... 


^€     LA  LEÇON  DE  NATATION 


—  C'est  déjà  bien  mieux  que  l'année  demie 


^^     IMPOSSIBLE 


Eve.    —  Adam,  prête-moi  ton  mouchoir,  que  je  me  mouche. 
Adam.  —  Je  ne  peux  pas,   l'Album  serait  saisi. 
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o>^     JUSTE  MÉFIANCE 


—   D« 


la  viande  ?   Non.    Depui.  quelque  temps,  il  y  a  trop  d.accidents  sur  la  ligne. 


^^     LE  BONHEUR 


mM 


iT  -Z^"-"- -•-  Je  bonheur  est  de  l'autre  côté. 
Luu  ~  Pour  vous,  mais  pas  pour  moi. 


.^^     LE   SATYRE 


—  Alors,  mon  déshabillé  ne  vous  fait  pas  peur? 

—  Non,  je  trouve  même  que  vous  avez  un  pantalon  qui  tombe  bien. 
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^^     MYOPIE 
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—   Ça,  une  compagnie  de  perdreaux,  jamais  de  la  vie!  C'est  une  compagnie  dinfantirie  , 
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^^     REPAS    HYGIÉNIQUE 


—  Je  vous  en  prie,  docteur,  encore  un  peu  d'hydrocarbone.  C'est  tout  ce   que  nous  avons 
avec  quelques  matières  azotées. 


A.  F. 
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^^     LA    FEMME    COCHER 


—  Eh  1  bien,   Madame,    vous  ne  comprenez  donc  pas?...    * 

—  Une  honnête  femme  ne  doit  pas  avoir  l'air  de  comprendre- 
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—  Vous   me  copierez  trois  fois  le  verbe  :  «  J'ai  tué  madame  Lebon  et  ses  deux  filles.  » 


^^     LE   NOUVEAU    CODE   HUMANITAIRE 
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^^     GÉNÉROSITÉ 
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Ah  I  Je  bel  enfant  ! 

11  vous  plait?...  Voulez-vous  me  permettre  de  vous  l'offrir? 


^^       PRIME    AUX    LECTEURS    DE    CET    ALBUM       ^^ 


—  Dites  que  je  ne  suis  visible  pour  personne. 
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